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Nous venions d'arriver dans ce village allemand en
Kommando de culture et le soir nous nous racontions
l'accueil que nous avions reçu de la part des fermiers... et
fermières.

Un soir, un camarade demanda : « Qu'est-ce que
veut dire Kou-Mac ? ». A cette époque je n'avais qu'une
vingtaine de leçons « d'Assimil ». Je n'ai pas été capable
de lui répondre.

Notre gardien, interrogé, ne parlait pas le pur alle¬
mand et ne se comprenait pas avec le paysan qui nous
logeait. Rien à savoir de ce côté. Heureusement l'un des
nôtres qui avait des parents alsaciens chez lesquels il
allait en vacances, parvenait à comprendre un peu notre
gardien. Et nous avons déterminé que le Kou-Mac était
une demande pour savoir si notre copain savait traire les
vaches (en vrai : Kuh Melken).

Cette petite histoire ne vaudrait rien si à partir de ce
moment notre camarade ne fut plus appelé que
« Kou-Mac », il avait perdu son nom en captivité.

Pierre LABARRIERE

Le Bureau de votre Amicale VA - V C

sera heureux

de recevoir votre correspondance
vos récits

et vos versements éventuels

(réabonnement au « Lien »)
à sa nouvelle adresse :

1, rue de Brissac, 75004 Paris

Téléphone : Ol 42 74 18 96

LES REPAS MENSUELS DES V ET X
ONT LIEU

A 12 H 45 AU « ROYAL TRINITE »

Métro : Trinité d'Estienne-d'Orves

JEUDI 5 AVRIL 2001

& *

JEUDI 3 MAI 2001
m *

JEUDI 7 JUIN 2001

Venez nombreux à nos prochains rendez-vous

La rédaction prie ses nombreux
lecteurs de l'excuser, car vous
n'aurez pas l'habituel compte-rendu
du déjeuner de ce jour.

En effet, l'envoyé spécial que
nous dépêchions (à grands frais)" a
cette occasion les mois précédents
n'a pu y assister. Il s'agit de notre
camarade Louis BROCHETON.

lia subi hier une intervention qui
n'a pas dû lui coûter très cher
puisqu'il l'a eue « a l'œil ».

Rassurez-vous, il est déjà rentré
chez lui et son coup de téléphone au
cours du repas nous a appris que tout
s'était très bien passé. Il va pou¬
voir reprendre le collier (d'un œil
nouveau).

Les vingt-trois convives se sont
régalés d'une plantureuse choucroute
et peu d'assiettes sont reparties vides
en cuisine, malgré le vin d'Alsace ou
la bière.

Il s'agissait, par ordre alphabé¬
tique de:

- Georges ABRAMOVICI, votre
serviteur.

- René APPERT et Madame.

- Jean BEUDOT.

- Paul DELSART.

- André EVEZARD.

- André FOMPROIX avec des
lunettes neuves.

- Juliette HADET.

- Andrée LEBAS.

- André LENZI et Monique.
- Marcel MOURIER.

- Pierre PINEAU et Madame.

- Madame RICHER, presqu'en
forme.

- Lucien SAHUC et Madame.

- Marcel VANDEN BORNE.

- Robert VERBA et Madame.

Et, pour fleurir le tout, les deux
ROSES et Marguerite. Tout s'est
déroulé dans la bonne ambiance cou-

tumière et ce n'est qu'au moment de
se séparer que je me suis rendu
compte que certaines vapeurs d'ori¬
gine non identifiée avaient fait
oublier à notre ami Marcel le tirage
des cadeaux. Je les ai donc remballés
et gardés pour l'Assemblée Générale
du 5 avril où nous vous couvions à
venir nombreux à partir de 10 h 30
toujours au « Royal Trinité », place
d'Estienne d'Orves, métro Trinité.

NDLR. - C'est par le regard
que l'on peut lire dans le cœur des
hommes. Ton clin d'œil me réjouit. Je
baise ton front pensif.

L..BRD

AUTOMOBILES MORS
Par Georges GAIN
(Suite du numéro 553)

A l'exposition organisée aux Tuile¬
ries, en 1898, par l'Automobile Club de
France, Mors présente un coupé vitré
(c'est le début de la « conduite inté¬
rieure »), équipé d'un moteur de 8 HP,
siège extérieur pour le mécanicien (la
présence d'un technicien est recomman¬
dée à l'époque). En 1899, deux nou¬
veaux modèles comportent un moteur à
2 cylindres : le 4 HP à moteur horizon¬
tal à refroidissement par air, le 8 HP
vertical à refroidissement par eau.

La voiture Mors qui remporte en
1899 les épreuves Paris - Saint-Malo et
Bordeaux - Biarritz comporte un moteur
4 cylindres obtenu par accouplement de
deux moteurs de 8 HP.

En 1900, ce moteur 4 cylindres
équipe une nouvelle voiture de tou¬
risme, la 16 HP, première Mors de série
à direction par volant. Dans le domaine
sportif, ce constructeur remporte de
nouveaux succès : Bordeaux - Paris -

Bordeaux, Paris - Toulouse - Paris.

Ces deux victoires apportent à la
marque une grande renommée, et sa
popularité est égale, sinon supérieure, à
celle des Peugeot, des Panhard, des
Renault, des Darracq.

En février 1901, au Salon de
l'Automobile, la 10 HP présentée par
Mors est la première voiture française
équipée d'un moteur avec allumage par
magnéto à basse tension, moteur de 4
cylindres en ligne refroidi par air. Les
deux frères construisent aussi une

grosse voiture de compétition équipée
d'un moteur de 4 cylindres, d'une cylin¬
drée de 9 232 cm3 et d'une puissance de
60 HP. Pilotée par Henri Fournier, elle
remporte les courses Paris - Berlin et
Paris - Bordeaux. Pilotée par C.S. Rolls,
dans une tentative de record, elle atteint
la vitesse de 136 km/h.

Les petites cylindrées sont abandon¬
nées et les moteurs dérivent du 4

cylindres refroidissement par eau, puis¬
sance comprise entre 8 et 22 HP. C'est
une de ces voitures qui, lors de la course
Paris - Madrid en 1903 arrive première
à Bordeaux, ayant couvert la distance en
5 h 13' 31", soit à la moyenne horaire
de 105,700 km.

Au fur et à mesure des années, la
puissance des moteurs 4 cylindres qui
équipent les voitures de série augmente
pour atteindre 45 HP avec une cylin¬
drée de 7 200 cm3. En 1907, un nou¬

veau modèle est équipé d'un moteur
6 cylindres, 8 553 cm3 de cylindrée
et 50 HP.

La situation financière jusqu'alors
florissante commence à se dégrader,
avec une perte d'exploitation en 1905.
La production est réorganisée en 1906,
avec notamment l'adoption de la solu¬
tion monobloc pour les moteurs et les
transmissions à la cardan.

La situation paraît se rétablir,
lorsqu'en 1907 elle se dégrade brusque¬
ment, amenant la cession de la branche
« matériel électrique ».

C'est peu après qu'André Citroën

est appelé à la Présidence de la Société.
Une réorganisation d'ensemble et une
amélioration des méthodes de fabrica¬
tion permet à la production annuelle de
passer de 125 à 1 200 voitures, rame¬
nant la confiance de la clientèle.
L'année 1911 marque le retour aux
bénéfices et la Société effectue les pre¬
miers essais de moteurs sans soupapes.
Toutefois de nouvelles difficultés, y
compris de fabrication, surgissent et la
Société doit livrer presque tous ses
modèles avec des moteurs Knight fabri¬
qués par la firme belge Minerva. De ce
fait, la période de la guerre 1914 - 1918
est très difficile pour Mors et il faut
attendre la reconstruction des usines
Minerva totalement détruites.

Le premier modèle d'après-guerre
ne sort qu'en 1921 : une 14/20 HP,
moteur 4 cylindres 1913 cm3, marquée
SSS, un troisième S ayant été ajouté car
la désignation SS pour les moteurs sans
soupapes a été déposée par Panhard et
Levassor.

En fait, la Société des Automobiles
Mors a été absorbée en 1919 par la
Société des Automobiles Citroën, mais
elle conserve pendant quelques
années une production indépendante. En
1923 elle propose une voiture de sport
12/16 HP, moteur Minerva 4 cylindres
1910 cm3, puis arrête son activité en
1925, ses installations étant définitive¬
ment absorbées par la Société Citroën.

Les automobilistes qui circulent en
France après 1919 ont progressivement
apprécié les initiatives de la Société
Michelin, notamment par l'installation
aux carrefours de panneaux ou de
bornes en ciment indiquant de façon
claire les numéros des routes et les

proches localités. Les principales voies,
nationales et de grande communication,
ont naturellement été les premières
équipées.

Sur les routes secondaires il a

encore fallu pendant des années se
contenter des plaques de petites dimen¬
sions, en fonte moulée, posées aux car¬
refours à 2,50 m du sol. A la tombée de
la nuit, je suis monté de nombreuses
fois sur les épaules de mon père pour
déchiffer, grâce à une lampe de poche,
les mentions qui y étaient portées.

Mais ce qui est peu connu, c'est que
Michelin n'a pas été le premier à poser
de telles bornes. Des photographies
existent de bornes dues à la Société des
Automobiles Mors, probablement vers
1910-1911, lorsque André Citroën en
était le président, peut-être à son initia¬
tive, ou à celle du directeur commercial.
Elles ont du disparaître pendant la
guerre de 1914-1918, car personnel¬
lement, je n'en ai jamais vu sur une
route.

Quant à la Société d'électricité
Mors, elle a poursuivi son activité dans
de multiples applications : signalisation,
appareillages divers, pendant un certain
temps des appareils ménagers, aspira¬
teurs, lave-linge...

Georges GAIN



« LE LIEN » - N° 554 - AVRIL 2001 - EDITION

DE L'AMICALE DES STALAGS V A - V C

LE PRINTEMPS

Par Jean HADET

Ecrit en captivité le 18 mars 1942

La lumière a dispersé l'ombre. L'hiver encore
récent n'est plus qu'un souvenir. Les arbres reverdissent.
Le chant des oiseaux arrive à nos oreilles et semble nous

communiquer l'amour du renouveau. C'est le printemps.
Préparons-nous à aimer, à fêter la plus jolie saison.
Ouvrons les yeux. Tout est à admirer pour celui que la
nature attire, elle se fait belle tout exprès pour nous.

Le matin, l'astre apparait et dissipe définitivement
les ténèbres. Ses premiers rayons dorent les bois, se
mirent dans l'eau de la rivière. Le ciel est encore incer¬

tain, il a peine à se dégager des lourds nuages qui le
couvraient durant la longue période d'hiver. Puis il
s'éclaircit, on peut alors contempler les plus belles
nuances qu'il soit possible d'imaginer. Rouge, bleu, gris,
vert, blanc, couleurs immatérielles, propriétés uniques et
incontestables de la voûte céleste. La rosée du matin

parfume de son haleine, l'herbe encore naissante. Dans
les arbres se dissimule, sautant de branche en branche
toute la gente ailée dont les chants sont un éternel
enchantement.

Le soir, lorsque le soleil disparait à l'horizon le
décor est aussi ravissant. De la terre sort comme une

buée parfumée. L'ombre envahit petit à petit la vallée.
Le cri de quelque oiseau nocturne, la légère plainte du
vent dans les arbres troublent seuls le silence de la nuit

printanière qui commence.
(A suivre)

N.D.L.R. - C'est Juliette HADET qui nous a fait
parvenir ce poème émouvant.

CAREME

Chaque année, revient le temps du Carême. Les
préceptes n'ont pas changé : « Jeûne et abstinence ».

Vu l'âge certain que nous avons (et les ennuis y
afférant) nous n'avons pas de problèmes avec le second
interdit. Quant au premier, sans parler des régimes, c'est
de plus en plus dur...

Repensant au passé, comme presque tous, nous
avons jeûné pendant cinq années, soit 5 fois 365 = 1 825
jours. Alors, je pense que si maintenant nous ne suivons
pas complètement ce jeûne, le Seigneur aura la ten¬
dresse de nous en absoudre. Même si beaucoup d'Asso¬
ciations d'anciens combattants ou RG. choisissent cette

période pour leur banquet annuel...
Pierre LABARRIERE

SOLUTION DES MOTS CROISES

HORIZONTALEMENT. - I. Lanternes. - II. Ecouteuse. - III. Scier. - IV. Sissonnée. - V. Ide -

Natte. - VI. Vêtu - Ym. - VII. Ani - Crime. - VIII. lté - Luron. - IX. Serrement.

VERTICALEMENT. - 1. Lessivais. - 2. Accidenté. - 3. Noisetier. - 4. Tués. - 5. Etron -

Clé. - 6. Ré - Natrum. - 7. Nuent - Ire. - 8. Es - Etymon. - 9. Sensément.

Nouvelles... Amitiéa <stt yunis (meura)...

- Henry DEFRESNE,
10400 Nogent-sur-Seine.
Compliments au rescapé
d'Heilbronn (4 décembre
1944). Quel souvenir !

- Madame Henri LAS-
SEGUE ,33123 Le Verdon-
sur-Mer. Nous essayons de
rendre notre « Lien » aussi

attrayant que possible, avec
les nouvelles heureuses ou

tristes que la vie nous
apporte.

- SINET Henri, 02340
Moncornet. Félicitations pour
tes 88 ans. Madame Henri
MERCIER aura ainsi des
nouvelles mais tu devrais sor¬

tir un peu. Sept ans à la mai¬
son, c'est trop !

- Madame Yvonne

LETIQUE, 88110 Raon-
l'Etape. C'est vrai que Paris
est une capitale très vivante
mais si vous preniez la déci¬
sion d'une visite, pour un
déjeuner, on pourrait peut-
être vous aider.

- Madame Jean MAR-

COUX, 93250 Villemomble.
« Le Royal Trinité » n'est pas
inaccessible !

- Madame Francis DES¬

VAUX, 76430 Tancarville.
Même réflexion que ci-des¬
sus...

- Madame Marie-Anne

AUBRY, 49100 Angers.
- Roland MIGNOT,

75014 Paris, se prétend tou¬
jours « canard boiteux » mais
est attendu pour la prochaine
Assemblée Générale. Nous
transmettons ses amitiés à
Elie PETERSCHMITT.

- Guy AUGER, les
anciens de Wasseralfingen
seront contents d'avoir de tes

nouvelles.

- Maurice BEDOIN,
45320 Chantecocq, nous

apporte le souvenir d'André,
qui n'est pas oublié.

- Paul RIVIERE, 39570
Lons-le-Saunier, la camara¬

derie des camps, l'amitié
pour un long chemin
ensemble.

- Madame DELBEZ,
78500 Sartrouville.

- Madame JULIEN,
62100 Calais. Nous gardons
le souvenir de Roger.

- Monseigneur Paul CAR¬
RIERE, 51000 Châlons-en-
Champagne.

- Abbé Pierre MADIS-

CLAIRE, 08190 Asteld.
- Victor DANCOISNE,

59700 Marcq-en-Barœul.
- Marcel DAGOREAU,

72800 Aubigné-Racan.
- Robert GERMAINE -

41400 Monthou-sur-Cher.

- Georges VILAIN, 89000
Auxerre, Kommando agricole
de Nôglingen.

- Madame TILLOY,
54130 Saint-Max. Merci à
tous de complimenter le
Bureau qui se démène sans

rechigner, avec le sourire
malgré les douleurs (ce sont
des folles).

- C'est aussi ce que pense
Jean DEPOUTOT, 54000
Nancy, ainsi que Madame
Blanche DEFRANCE, 93100
Montreuil.

- Fernand DEFOSSEZ,
59400 Cambrai, encourage
les Parisiens qui feront tout
pour la pérennité de l'Ami¬
cale.

- Marguerite LEVAS-
SEUR, 49100 Angers, les
amis de Louis vous font la
bise.

- Madame Renée BOY,
58000 Nevers.

- Madame Pascal CAS-

TAING, 33800 Bordeaux, le
petit voyage à Paris de Pascal
était un plaisir pour ses amis
parisiens qui ne l'ont pas
oublié. Pensez à vous un peu
plus maintenant, après ce
grand chagrin.

- Gaston HUBERT, 93460
Gournay-sur-Marne, ça va
bien comme ça ! Cessez de
fréquenter les hôpitaux de
votre région ! Un jour de cure
au « Royal Trinité » vous
ferait du bien...

- Antoine HANOT, 62217

Achicourt, nous savons bien,
à Paris, que « Le Lien » est
toujours très attendu. Merci à
toi et à tous ceux qui nous
lisent.

- André BRUN, 92000
Nanterre, le Bureau de
l'Amicale est largement octo¬
génaire (entre 82 et 90 ans),
mais se comporte encore allè¬
grement. Le pas est plus lent
mais la tête est encore bonne,
pour que survive l'amitié des
camps.

- A. LALLOT, 03300
Cusset, c'est vrai que le
temps qui passe donne plus
d'importance au passé vécu
Outre-Rhin (Kàrlshrue - Ras-
tadt, Offenburg, Villingen).

- Madame Jeanne PER-

RUCHON, 89160 Lézinnes,
vos amis de l'Amicale pen¬
sent à vous, même si le temps
qui passe va toujours plus
vite, la vie continue.

- Albéric HITIER, 16400
La Couronne, tu as raison, «

Le Lien » est un organe de
transmission nécessaire.

- Georges GUILLOT
77670 Saint-Mammès. Bravo
à la classe 34.

- André LEMOINE,
29660 CARANTEC, tes amis
de Sussen et Vrel, bien sûr,
seront heureux d'avoir des
nouvelles.

- Madame Charles

RACLOT, 89660 Mailly-le-
Château.

- Fortuné BIREMBAUT,
30900 Nîmes.

- Louis MORIZOT, 89000
Auxerre, ta longue lettre nous
fait le plus grand plaisir. Tu
as raison de penser que la
misère du monde est difficile
à soulager, malgré toutes ces
Associations qui font appel à
notre bon cœur.

- Madame SETOUT,
33000 Bordeaux. L'âge
importe peu quand le cœur
est toujours jeune. Amitiés.
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L'AMICALE-ParRobertVERBA

uitedelapremièrepage)

Méry-sur-Marne,nousécrit:A

90ans,ilmeresteuncopain

aveclequeljesuistoujoursen

relations:HADJADJRoger.Le

journal«LeLien»nous

empêche

d'oublierquenous

avonsétéensemblependant

cinqans.

-LePèreTHEVENON

Georges,MaisonderRetraite

Châteauvieux,69360

Saint-

Symphorien-d'Ozon,estcontent

derecevoiràsanouvelle

adresse«LeLien»siprécieux.

-VAUGIENCharles,

52000Chaumont,exprimetous

sesregretsdenepouvoir

assis¬

terànotreAssembléeGénérale

du23mars.Notrefidèleamia

déjàdonnésaparole

d'êtrepré¬

sentà

l'AssembléeGénérale

aznnuelleorganisépar

l'Asso¬

ciationdes«FilsdesTués»qui

alieueàlabaseaériennede

Semoutiers(prèsdeChaumont).

Nouspenseronsàtoi,cher

amietcomprenonstrèsbienton

absence.Nousseronsprèsde

toicommetoiprèsdenous.

-VERWAERDEGérard,

59270Bailleul.

-VIOTTIAlbert,25300

Pontarlier,ajouteàsondon:

Bonsouvenir,gardons

l'espoir

etlasantétantquenousle

pou¬

vons.

-ANDREAntoine,10500

Brienne-le-Château.

-ANDREEdmond,76240

Bonsecours,avecsonami

Antoine

ci-dessus,adressent

leursamitiésàtouset

particu¬

lièrementauxanciens

d'Ulmdu

StalagVB;

-MadameBROCARD

Geneviève,06500Menton.

-BUCHERDaniel,93220

Gagny.

-CHARRONFrancis,

44110Soudan.

-MadameCAUSSEMarc,

30450Génolhac.

-CHERTIERGeorges,

18570LaChapelle

Saint-Ursin.

-DAMASIORaymond,

75015Paris.

-DAMOUREdouard,

17180Périgny.Espèreà

l'an

prochain,siDieuleveut?

-DELAOUTREGérard,

59680

Ferrière-la-Grande.

-FREMYRené,51510

Matougues,ajouteàsondon

sonbonsouveniràtousles

anciensdeHausenet

Kraucken-

wies.

-GOGERAlexandre,

72000LeMans.

-LEBONNIECYves,

22300Lannion.

-DEMALHERBEJean-

Charles,44000Nantes.

-MadameMARGOT

Suzanne,52250

Longeau-Per-

cey.

-MATHIEUAndré,88240

Bains-les-Bains.Afranchile

capdes93ans.Nouslui

souhai¬

tonsavecunpeuderetardun

bonanniversaire.

-MIQUETJoseph,70140

Montseugny.

-PIFFAULTGeorges,

30129Manduel.Nous

regret¬

tonsquevousnepuissiezplus

vousdéplacermaissommes

quandmêmeprèsdevousdeux

parlapensée.Encoremerci

pournotreCaisse

d'Entraide.

-MadamePOMMEJeanne,

64530Barzun.

-POUDEVIGNEJean,

07120Pradons.

-MadamePOULTET

Simonne,40300Peyrehorade.

-MadameRABOIN-

WELTEMaryvonne,49390

Vemantes.

-REGLINFerdinand,

49630Maze.

-MadameREINPaulette,

75013Paris.

-MadameSOULIETGene¬

viève,filledeLAMOTHE

Louis,81100Castres.

-TRAISNELClément,

59270Bailleul.

CAKN

i:rINOIR

C'esttoujoursavecuneprofondetristessequenousapprenonset

vouscommuniquonslesdécèsdenosamis:

-AUMONMaxime,44600Nantes,à

l'âgede86ans.

-

L'abbéBOXJDETLouis,danssamaisonderetraite,64000Pau.

-BROCARDRoger,06500Menton,quinousaquittésle3décembre

dernieretdontsonépouseGenevièvecontinueàparticiperànotreAmicale.

-GIAMARCHIAntoine,20200Bastia,nousaquittésle20avril1999.

-PRADIERAuguste,63340Saint-Germain-Lambron.

Quediresinonquenouspartageonslapeinedetouteslesfamilles
éplo-

réesauxquellesnousadressonsnosaffectueusescondoléances.

«TAULARD»

ou

LEPRISONNIER

RECALCITRANT

Roman

d'AndréBERSET

(Suitedunuméro553)

Celapourraitdégénérersur

uneplusvasteéchelle,silebon

peuple

n'avaitd'autressoucisplus

terreàterreaveclabouffeà

assu¬

rer.LechanteurAndréDassary,

quiaétéprisonnierquelquesmois,

déditàcesderniersunechanson

intitulée:«LesClochesdu

Re¬

tour»,dontils

n'entendrontjamais

parler.Eux,

c'estplutôt«At¬

tends,moimonamour»,

qu'ils

entonnentquandilsontlecafard.

Danslanuitdu19au20

oc¬

tobre,uncolonelteutonest

assas¬

sinésurlaplacedelaCathédrale

deNantes.Lesoccupants,fousde

rage,veulentfusillercinquante

otagesenreprésailles.Finalement

cesont

vingt-septhommesqui

paierontcegestedeleurvie,par

groupedeneuf,dansunecarrière

prèsdeChâteaubriant.Çafaitcher

legalon.

Moscouestbombardée...

Sébastopolassiégée...LaCrimée

occupée...Desmillionsetdes

mil¬

lions

d'hommessontconfrontésà

descirconstancestitanesquesde

combats,prisonniers,blessés,

morts,ruines...martyrologue

inces¬

santdontnulnevoitle

dénoue¬

ment.Oui,vraiment,

c'estune

époqueterriblelaissantpeude

placeàlapitié,malgréles

joyeuse-

tésdecertainspolichinelles

tou¬

joursàcôtédesréalités,maisça,

danstouslestemps,ilyaeudes

individusqueriennetouche...

qu'eux-mêmes.

Nospauvresguéfangs,durant

lamêmepériode,voienttombersur

euxlachapedesfroidures...Les

épaules

s'affaissent,lesdosse

courbent,lesfrontsseplissentsous

lesmontagnesdepenséestristes,

leslivresportantletampondu

Sta¬

lagVA,nesontpluslus,lesnotes

intimes

s'espacent...Onseren¬

frognedanssoncoindèsleretour

dutravail,onvaqueà

d'infimes

occupationssordides,lesyeuxdans

levague,

l'espritailleurs...Les

rancœurssemultiplient,demême

lesdisputespourdesbabioles,

quandcenesontpasdesheurts

mollementmaîtrisésparun

envi¬

ronnementrésigné...

(Asuivre)

MOTSCROISES

ParRobertVERBA

8

I

II

III

IV

V

VI

VII

VIII

IX

HORIZONTALEMENT.

-I.Quandellessontsourdes,ilseraitpar¬

donnabledelesprendrepourdesvessies.

-II.Sontrésor

s'appelle

l'ouie.-III.Importunervraiment!-IV.Sautsprécédésd'unplié,exécu¬

tésgrâceàunappeldesdeuxpieds.

-V.Poisson

d'eaudouce-Piècede

végétauxentrelacéssurlaquelleonaimebienmarcherou

s'étendre.-

VI.

N'estpasàpoil-AxedelaCyme.-VII.Anciennevilled'Arménie,

capitaledeladynastiedesBayratides

(XeetXIesiècles)-Assassinat.-

VIII.Findemesse

-Ilestdrôle,gaillardetsouventprécédédegai!-

IX.Celuidesmainsestsignedebonneententequandilestfranc.

VERTICALEMENT.

-1.Dépouillaiscomplètement.-2.Pasdrôle

pourlabagnolequandleterrain

l'est.-3.Donneunfruitcommestible

richeenhuile.

-4.Occis.-5.Caca-Lesdocumentsprécieux

sontgardéssous«elle».
-6.Note-Carbonatedesodiumayant

surtoutservipourconserverlesmomies.

-7.Nuancent-

Anciennefureur.
-8.Duverbeêtre-Motque

l'onconsidèrecomme

donnant

l'origined'unterme.-9.Raisonnablement.

LECOINDUSOURIREParRobertVERBA

En1932,convoquépourfairesonservicemilitaireà

Langres,Justin,filsdePaysanprendletrainpourlapremièrefois.

Il

s'installedansuncompartimentaumilieud'autresvoya¬

geurs.

Quelquesinstantsplustard,unhommepasseavecunchariot

remplidebananes

qu'ilproposeàlavente.

Justinqui

n'ajamaismangédebananedesavieenachète

une,lapêleetlamordaumomentoùletrainentredansuntunnel.

Quandletrainenressort,Justinvoitsesvoisins

s'apprêtant

euxaussiàcroquerleursbananes.

Illeurdit:

-Si

j'étaisvous,jenemangeraispasça!...

-Pourquoi?luidemandèrent-ils,ellesnesontpasbonnes?

-Parcequejeviensjuste

d'enmangerunpetitmorceau,

expliqueJustin,etjesuisdevenuaveuglependantaumoinstrente

secondes.

ChampagneLECLERE

(FilsdeA.LECLERE,

ex-P.G.VB)-Manipulant

Chaumuzy

-51170Fismes-Livraisonàdomicile
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Petitàpetitnosamiset

amiesnousquittentà
contre¬

cœurpourunmondeprétendu

meilleur.

Ilsysontobligésetne

peuventmalheureusementfaire

autrement,maisnoustenonsà

ce

qu'ilssachentquenous

pensonstoujoursàeuxetque

nousferons

l'impossiblepour

lesrejoindre...lorsquenousy

seronscontraintscommeils

l'ontété...

Enattendant,profitonsdu

tempsquinousestimpartiet

apprécionsaumieuxnotre
pré¬

sencesurcetteterre.

Atousnosamisetamies

quisontrestésfidèlesànotre

Amicale,nouscontinuonsà

lesremercieretespérons

avoirdeleursnouvellesencore

longtemps.

Toujoursmercià:

-MadameAYMONIN

Marylène,21000Dijon,ajoute:

Jepensequemonpèreserait

contentquejeperpétuele

souvenirdesanciens
prison¬

niersde1939
-1945.

-BONIFACEJean-Claude,

62000Arras.

-MadameBORDES

Georges,33200Bordeaux,

écrit:Jesouhaiteencedébut

2001,et

c'estmonvœu,que

tousceuxquionttraverséde

tellesépreuvesencaptivitéet

quiarriventà

l'hiverdeleurvie

pourront,commemonmari,

trouverenDieutoutleur

secoursetleursalut(de

l'âme).

-MadameBOULLU

Simone,69960Corbas.

-BRIEFLucien,10340Les

Riceys.

-PèreBRIONJacques,

75014Paris,nousécrit:En

lisantlalettrerelativeau

MémorialdelaCaptivité,un

rapidecoup

d'œilm'afaitpenser

qu'ilestdifficiledetrouverun

lieudécentpouryconserverle

souvenirdece

qu'onvécudes

centainesdemilliers

d'entre

nouspendantcinqans.Pourtant,

ilyadesmuséespourentretenir

laMémoiredesdernières

guerres,delaDéportation,dela

Shoah,sansmettreenparrallèle

lesépreuvesdesunsetdes

autres:combattantsdéportés,

etc.,ilmesemblequenotre
cap¬

tivitéaelleaussibesoin

d'un

lieudesouvenirpourles
géné¬

rationsàvenir,quisoit
acces¬

sibleaugrandnombre.

-CHAMPEAUGeorges,

75116Paris,quenous
remer¬

cionsdoublementpoursa
fidé¬

litéetsagénérosité.

-MadameCRETINIrène,

01000

Bourg-en-Bresse.

-CRETEMauriceAlbert,

51270Montmort.

-DAUBIGNYHenri,

77210Aven.

-DIDIERP.,70-Servance.

-DURYPierre,71760

Grury,ajoute:Continuezànous

fairevivrelongtempslesbons

etlesmauvaismomentsde

notrejeunesse.

-ETIENNEMaurice,

51470
Saint-Memmie.

-MadameFEUILLET

Janine,17000LaRochelle.

-MadameFRANCKathe¬

rine,56190Muzillac.

-FREMYAndré,75015

Paris.

-GAVOILLELouis,71100

Lux.

-GERMAINHenri,03000

Moulins.

-GIROUDAndré,69410

Champagneau

Mont-d'Or.

-GUENARDMarcel,

76750Buchy.

-GUERSAndré,74540

Héry-sur-Alby.

-MadameHALLEREAU

Joseph,44330Vallet.

-HENNIAUXEdmond,

59550

Fontaine-aux-Bois.

-JAFFRAYAndré,38,

RouteNationale,62158

L'Ar-

bret,tél.:21482194.Aimerait

avoirdesnouvellesdesanciens

prisonniersàlaSchedenturmet

Kuberg.Il

s'agitde:MOU¬

RIER,BERSET,BRUME

PORTE,RAFFIN,CAYLA,

MUSEY,GUESQUINetS.

JEAN.

-LECLERCRené,58000

Nevers.

-MadameLOGEARD

Jacques,92210

Saint-Cloud.

-MadameMARGOT

Suzanne,52250Percey
-le-

Pautel.

-MARGOTTONAndré,

68200Mulhouse.

-MARTINETAndré,

55000

Bar-le-Duc.

-MERCIERAndré,50180

Agneaux.

-PARIZEPaul,77350Le

Mée

-sur-Seine.

-POULINETEdgar,37250

Sorigny,quiécritavecjustesse:

Nosrangs

s'éclaircissentvite,

c'estlaloidelanature.Bientôt

nous

n'existerontplus.Nous

devons,tantquenousvivons,

apporterletémoignagedes
ami¬

tiéscréésentrenouspendant

ceslonguesannéesdecaptivité.

-SERAYJean,77730

(Suiteenpage2)

LettredeMadamePauletteTHOMAS

79210LeBourdet

Concernant

«LeMémorialdelaCaptivité»

J'aireçuavanthierLeLiendumoisdejanvier.J'ailu(et

relu)votrearticlerelatifauxéchangesdecorrespondances

concernant«LeMémorialdelaCaptivité».

J'enaiétéoutrée.

Ilestinacceptablequelacaptivitésoitoubliéeàcepoint.

C'esteffectivementunehontequelesouvenirdenospri¬

sonniersnesoitpasprésentdansunMuséeMémorial
Natio¬

nal.

Est-cequelePrésidentdelaRépubliqueenaeu

conscience.

Monmari,PierreTHOMAS,décédéenseptembre1997

étaitauVB.Ilestrevenumaladeenoctobre1942.Il

n'apas

faitlescinqannéesdesautrescamarades,maisletemps

qu'il

apassé

là-bas

l'ameurtriettoutesaviecesouvenirestresté

aveclui.Jeneparlepasdumalfaitàlafamille.Souvenirqui

s'ajoutaitàceluidesonpère,mortencaptivitéetdelamort

desamèresurvenuequelquesmoisavantsonretouren1942.

Notredétressefamilialeaétécelledetouteslesfamilles.Jene

veuxpasenparlerdavantage,çafaittropmal.

J'aimaintenant

86ans,commebeaucoupdefemmedecettegénération,que

pouvons-nousfairemaintenantpourrappelerànoshommes

politiques,dontlesfamillesontvécucettepériode,quetoutes

lespromesses

qu'ilsnousfontreposentsurceshorribles

annéesdenotrejeunesseetsurlesacrificedeceuxquenous

aimions.Nous,nous

n'oublionspas.

Heureusement

qu'ilresteencoredeshommescomme

vouspouressayerderéveillerdesmémoires.Jenetrouvepas

demotsassezfortspourdirecombienilfaudradecourage

pourobtenirunepetiteréhabilitation.

C'estpeut-êtretrès

maladroitceque

j'écris,maismonindignationestprofondeet

monmariauraitététrèsmalheureuxdelirelesréponses

obtenuesaprèslesinaugurationsofficielles.Jenepeuxque

vousapporter,àvousetàvoscamarades

qu'unsoutienmoral

avecunimmenseremerciementettoutemonamitié.

Lepoème
ci-dessous

m'aétéinspiréparunfait

authentique.Aucours

d'uneémissiondejeu

radiophonique,àlaquestionposéeauxcandidats

«adultes»:

«Qu'est-cequel'onaappelélaDrôle

deGuerre?».Cesderniers,pourtantinstruits,ont

répondu:«Laguerre
1914-1918».Celaméritaitune

réaction,lavoici:

L'APPELALIXANCIENS

ParAndréBERSET

Eh!...Mesamispassés...Meshérosdenaguère,

Dontnuln

'esttrèspressédeparler,carlaguerre,

L'ayantfaite,ilsnel'ontpasgagnée...Eh!Lesgars!...

Sinousleurracontionsunpeutouslesdégâts

Quenousavonssubis,sacrifiantnosjeunesses

Pour

qu'enceuxd'aujourd'huitouslesespoirsrenaissent.

Ilesttempsdeleurdireavantqu

'ilsoittroptard,

Tempsdeleurrépéterque

l'onestenpétard

Delesvoir

s'extasiersurbiend'autressouffrances

Enoubliantlanôtreavec,parfois,

l'outrance

Deceux

s'imaginantqu'ilsvontréinventer:

L'Univers...Sesinstincts...Sesmœurs...Sasociété.

Quecequifut

n'estplus,etquepeuleurimporte

Cequenousavonsfait...

Qu'autantleventl'emporte!...

C'estpourquoi,mesamis,nebaissonspaslesbras.

Répétons-nous,tantpis!...Tant
qu'ilenrestera

Unseulsurcetteterre,illuifaudracombattre

Contrelachapedeplombque

l'onveutrabattre

Surnotresacrificeetsurnossouvenirs

Lesquelsnesontpasprès,malgrétout,définir...


